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Homélie de Mgr Norbert Turini, 

 

Frères et sœurs, chers étudiants et jeunes pros, 

Vous avez entendu Amos ? Il ne mâche pas ses mots : « Malheur à ceux qui vivent bien tranquilles ! » 
Autrement dit : attention à ceux qui s’installent dans leur confort, qui se font une petite bulle douillette, 
avec leur musique, leurs applis, leurs soirées, et qui ne veulent pas voir ce qui se passe dehors. Le pape 
Léon XIV a dit à l’occasion de la béatification de Pier Giorgio Frassati et Carlo Acutis : « Le plus grand 
risque de la vie est de la gaspiller en dehors du projet de Dieu ». 

Et voici que Jésus en rajoute une couche avec son histoire : un riche, habillé comme une star qui fait la 
fête tous les jours, et Lazare, un pauvre, couché à sa porte, qui crève de faim. 

Vous avez vu l’écart : deux mondes, deux vies, deux univers qui se croisent… mais qui ne se rencontrent 
jamais. 

Et vous savez quoi ? Cet Evangile n’est pas d’un autre temps. Il nous prend de face, parce que chacun de 
nous peut être tenté de vivre comme ce riche. 

On a nos cours, nos stages, nos soirées, nos projets professionnels… Mais est-ce qu’on lève encore les 
yeux pour voir le frère qui est là, juste à côté ? 

Alors Jésus nous dit : « Ne faites pas comme ce riche, ne ratez pas la rencontre ».  

Soyons clairs : le vrai danger pour un étudiant, ce n’est pas de se planter dans un exposé ou de galérer 
avec un prof. Ça c’est toujours rattrapable. Le vrai danger, c’est l’indifférence. 

Mais c’est un danger qui nous guette tous ! 

L’homme riche de la parabole n’est pas décrit comme un monstre. Il n’a pas commis de crimes. Son 
péché, c’est de ne pas voir. Ne pas voir Lazare. Ne pas voir la souffrance. Ne pas voir l’appel de Dieu. 

Et ça, c’est hyper actuel. Parce qu’on est bombardés d’infos, de stories, de notifications.  

Mais au fond, est-ce qu’on voit vraiment ?  

Est-ce qu’on voit la solitude de ce pote qui fait le clown en soirée mais qui pleure seul dans sa chambre 
?  

Est-ce qu’on voit le migrant croisé dans la rue, ou est-ce qu’on baisse les yeux ?  

Est-ce qu’on voit Jésus qui attend un peu de notre temps ? 



La vraie réussite ce n’est pas seulement d’avoir un beau diplôme ou un bon poste, mais d’apprendre à 
aimer, à ouvrir les yeux, à reconnaître et à rencontrer le visage des Lazare d’aujourd’hui qui sont à votre 
porte, à reconnaître à travers eux, le Christ qui frappe à la porte de votre cœur. 

Pier Giorgio Frassati disait : « Autour des pauvres et des malades, moi je vois une lumière que nous 
n’avons pas ». 

Alors, maintenant qu’est-ce qu’on fait ? La deuxième lecture, elle est top : saint Paul donne une feuille de 
route à Timothée. Et ça tombe bien, c’est une feuille de route pour vous aussi, étudiants et jeunes pros 
de Montpellier et d’ailleurs : « Toi, cherche la justice, la piété, la foi, la charité, la persévérance, la douceur. 
»  

Ça c’est du costaud. Ce n’est pas du blabla pieux, c’est un style de vie.  

Paul nous dit : « Vas-y !Fonce ! » Il ne s’agit pas seulement de croire avec la tête mais de choisir un 
chemin, de courir le bon combat. 

Paul ne parle pas d’une vie confortable. Oui il parle d’un combat.  

Mais pas un combat contre les autres : un combat pour une vie belle, une vie libre, une vie qui aime. 

Écoutez bien : 

• ce que veut dire la Justice : ça veut dire ne pas fermer les yeux. Oser dire non à l’injustice, même 
quand c’est plus confortable de se taire. 

• ce que veut dire la Foi : pas juste une idée dans la tête, mais une confiance qui fait vivre. 

• ce que veut dire la Charité : l’amour concret, celui qui se traduit en gestes, pas seulement en 
paroles. 

• ce que veut dire la Persévérance : tenir bon dans l’effort, dans les études, dans la prière, surtout 
quand c’est dur. 

• ce que veut dire la Douceur : ça, c’est puissant ! Être chrétien, ce n’est pas écraser les autres 
avec des certitudes. C’est écouter, dialoguer, apaiser, adoucir. 

Vous savez, la société vous pousse à remplir des CV, à accumuler les expériences, les stages, les 
voyages, les langues, les compétences, à consommer la vie comme un menu XXL.  

Tout ça, c’est bien et même très bien. Mais la Parole de Dieu vous dit : ne te contente pas de remplir ton 
CV, construis une vie. 

Le riche de l’Évangile avait sûrement un CV parfait : fortune, amis, fêtes. Mais sa vie était vide d’amour.  

Lazare, lui, avait une vie fragile, mais c’est lui qui a trouvé sa place auprès de Dieu. 

Jésus vous appelle à être des passionnés de l’Evangile, des bâtisseurs de fraternité, des jeunes qui n’ont 
pas peur de se retrousser les manches pour aimer en grand.  

N’ayez pas peur de vivre à contre-courant. 

Et vous savez quoi ? On n’a pas besoin d’être parfait pour ça ! 

On n’a pas besoin d’attendre d’avoir tout compris. Comme disait le pape François : « N’ayez pas peur de 
vous salir les mains ».  



Un chrétien étudiant ou jeune pro qui se contente d’être sage comme une image, bien rangé, bien poli, 
mais qui n’aime pas, il ne fera pas bouger les lignes.  

En revanche, un étudiant ou jeune pro qui se lève la peau pour aider un pote en galère, qui prend le temps 
d’écouter, qui s’engage dans un service, qui prie au milieu de son agenda blindé, ça, ça change le monde 

Alors chers amis, que votre rentrée ne soit pas juste une rentrée académique mais que ce soit une rentrée 
missionnaire pour tous 

Vous le savez, cette l’église Sainte-Bernadette, c’est comme un camp de base. Comme pour les 
alpinistes. Un camp de base, ce n’est pas le sommet. Mais c’est l’endroit où tu respires, où tu retrouves 
tes frères, où tu reprends des forces avant de repartir à l’assaut de la montagne. 

Ici, vous pouvez prier, célébrer, recevoir le pardon, rencontrer d’autres jeunes qui cherchent Dieu comme 
vous.  

Ici, vous reprenez souffle, et vous repartez en mission. Parce que votre mission, elle n’est pas enfermée 
entre ces murs : elle est sur les bancs de vos facs, dans vos colocs, dans vos soirées, sur vos réseaux, au 
boulot. 

Alors je vous le demande pour terminer : est-ce que vous voulez d’une vie tranquille, installée, qui ne 
dérange personne ?  

Ou est-ce que vous voulez d’une vie qui change le monde, une vie lumineuse, une vie qui laisse des traces 
de votre amour après votre passage ? 

Les saints n’étaient pas des super héros. C’étaient des jeunes comme vous qui ont osé dire : « Seigneur, 
me voici. » Le Christ ne vous demande pas d’être parfaits, il vous demande d’être disponibles. Carlo 
Acutis disait : « La conversion n’est rien d’autre que le déplacement du bas vers le haut. Il ajoutait : un 
simple mouvement des yeux suffit ». A vous de regarder dans la bonne direction pour avancer dans le 
sens de la vie. 

Et pour finir, je vous confie à Marie. Marie, c’est la première « étudiante » de l’Évangile et même la première 
jeune pro de l’Evangile : une jeune femme, qui n’a pas tout compris, mais qui a dit « oui ». Elle n’avait pas 
toutes les réponses, mais elle avait la confiance. Elle s’est laissée surprendre. 

Alors, demandez-lui de vous accompagner. Qu’elle vous aide à garder la foi dans les galères, à dire « oui 
» quand Dieu vous appelle, à rester dans la joie même quand ça secoue. 

Faites de votre année une aventure spirituelle, pas une année subie, mais une année choisie. Laissez-
vous décoiffer par l’Esprit Saint et vous ne serez pas déçu. Amen. 


